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“ mère, et en celle des neuf chœurs des anges, nous 
“ ramassant toutes comme autant de petits filets mis en- 
" semble et bien unis, nous tâchions, en reconnaissance 
“ des bienfaits de Dieu, et avec le secours de sa grâce, 
“ l’intercession de la sainte Vierge et des saints anges, 
“ de remplir les obligations de notre état dans l’éducation 
“ des enfants.”

Sœur Bourgeois exigeait que l’on gardât dans le lieu 
saint un religieux silence et se plaisait à orner elle-même 
les autels.

Lorsque les sœurs de la Congrégation durent prendre 
un nom de religion, elle choisit celui de Sœur du Saint 
Sacrement.

A l’âge de 69 ans, elle fit à pied le voyage de Québec, au 
mois d’avril et à la fonte des neiges ; considérant comme 
un ordre une invitation de son évêque de se rendre au- 

rès de lui pour s’entendre au sujet d’un hôpital qu’il 
sirait fonder et de l’érection duquel il voulait la chcr- 

>r. Bien que cette œuvre fût incompatible avec la fin de 
n institut, Marguerite Bourgeois, par obéissance, entra 

aveuglément dans les vues du prélat.
Aucun travail, si pénible et humiliant qu’il fût, ne la 

rebuta. Elle transporta elle-même, sur ses épaules, de la 
Haute-Ville à la résidence des R. R. P. P. Récollets, — 
aujourd’hui l’Hôpital Général, — les meubles et les 
ustensiles nécessaires à cette fondation. Après avoir 
consacré les quatre premiers jours de la semaine sainte à 
ce rude labeur, la vénérable sexagénaire passa la nuit 
entière du jeudi au vendredi à genoux et immobile devant 
le Saint Sacrement.

La servante de Dieu était née et avait été baptisée un 
vendredi. Or, à l’exemple de son divin Maître, c’est en vic­
time qu’elle mourut, après avoir offert sa vie en sacrifice 
pour le retour à la santé de la Sœur Catherine Charly 
(Saint-Ange), qui était à l’extrémité et qui se trouva 
mieux à l’instant même, tandis que sa charitable Mère 
tombait malade et expirait douze jours plus tard, ayant 
reçu les derniers Sacrements avec une piété angélique.

A peine eut-elle rendu le dernier soupir que son visage, 
jusqu’alors vivement altéré par l’excès des souffrances 
de cette dernière maladie et par ses austérités habituelles, 
brilla tout à coup d’un éclat qu’on prit avec raison pour


